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Nous partons de Fontaine à 8h. Après un aller retour pour récupérer des bâtons, nous sommes à 

8h45 à Villard. A 9h15, on est dans la benne. La SEVLC a ouvert le télécabine de cote 2000 et le 

télésiège qui monte sur le rocher de Jaux depuis le lac des Preys et c’est tout. Ça suffit pour attirer 

nombre de skieurs et il faut le dire les conditions sont pour le ski idéales. Nous quittons cet 

environnement pour les contrées obscures de la Fauge. On fait gaffe de ne pas partir en bas en 

traversant le vallon du Clos d’aspres dans sa partie raide et à 10h nous sommes devant l’entrée de 

jeunesse d’automne. J’équipe la cavité et Benoit me suit. Je fais les fractionnements avec lui au 

début. Il a un kit bien chargé et moi de même car nous ne sommes que 2… Le P70 est entièrement 

englacé et le P40 qui suit aussi. Le courant d’air aspirant est hallucinant. A -110, soit la base du puits 

des ancètres enfin : l’eau ne gèle plus. La descente ne se fait pas très vite et il faut le reconnaitre, je 

suis gelé. On arrive à -260 à 12h30 et on mange. La remontée commence. Benoit apprend à utiliser le 

bloqueur de pied. On ne va pas 

très vite d’autant que dans le 

P30 Benoit fait tomber sa 

poignée en luttant pour 

enlever son crawl.  Je me fais 

40m de puits en aller retour 

pour l’aider. Finalement à 15h 

nous sommes à -60 sous la 

surface. Benoit fatigue et il va 

falloir songer au retour. Je 

prends toutes les affaires 

d’explo et monte au terminus. 

Je range tout et tape au 

marteau pour élargir une tête 

de puits qui fait chier. 

 

Le courant d’air est assez 

fortement aspirant (et donc 

descendant) ce qui est logique. 

Néanmoins, il est moins fort 

qu’à Jeunesse d’automne alors 

qu’en été : c’est l’inverse. Cela 

indique que la sortie vers 

laquelle on va doit être en 

Benoit à -260 dans la salle Phil est Fou 



partie bouchée par la neige (et ce qui renforce donc l’hypothèse Brise de Cœur (la glacière Vladimir 

étant d’une telle taille qu’elle ne peut se boucher).   

Benoit commence à redescendre. Avec la perceuse, je fais quelques rééquipements mais dans 

l’ensemble la montée est bien rééquipée. Benoit n’a plus de kit et toutes les affaires rentrent dans 

celui que je me traine. Le rythme de mon protégé accélère et j’ai enfin moins froid. Toutes les cordes 

sont mises à l’abri dans la partie des escalades. A 16h30, nous sommes à -260 et entamons la 

remontée. Benoit s’améliore de puits en puits et à 18H30, nous sommes dehors. Je déséquipe 

l’entrée. Le froid extérieur est hallucinant. Il doit faire -10 voir -15°. On met les raquettes et on file au 

sommet du télécabine. La pleine lune fait des ombres magnifiques qui fait dire à mon camarade 

qu’on va prendre des coups de Lune. Il s’émerveille devant la beauté des lieux. En effet, la pleine 

lutte sur le Gerbier ça a un coté fascinant.  

Nous récupérons les luges et descendons avec : génial. La SEVLC fait tourner les canons. C’est un peu 

bizarre je trouve car la station est fermée durant la semaine et qu’en plus il y a déjà 1m de neige. Ils 

feraient mieux de damer… On dirait que l’eau c’est gratuit. En tout les cas, j’ai failli filmer (mais pour 

les « publics relations », je me suis retenu) parce que ces canons à neige produisent des quantités de 

neige hallucinante qui font des bosses énormes de neige (peut être 10m d’épaisseur). Ça fait un 

barrouf terrible la nuit et il y en a beaucoup. Je suppose qu’avec les chenillettes ils détruisent ces tas 

pour y étaler sur la piste mais c’est très impressionnant à certains endroits. 

  

1 Benoit à la tête du P40 du réseau remontant 



On est à la voiture à 20h… la première ce sera pour la prochaine fois. Je suis un peu déçu mais 

j’espère avoir motiver mon camarade à faire des explorations (de la vraie spéléo quoi). La guitoune 

des forfaits indique qu’il fait -8° en bas… donc facile -10 en haut ! 

On rentre à Grenoble. Il faudra y retourner. Il faut se dépêcher car avant la fonte de la neige c’est 

encore jouable : après il y aura trop de flotte.  

Matériel au terminus : 

Clé de 13 

14m decorde d’escalade 

50m de cordes statiques 

25 amarrages complets (avec goujons) 

 5 sangles 

10 goujons 

 


